BULLETIN DE REINFORMATION DU LUNDI 19 MARS 2011 
(Extraits) 
Grands sujets 
La désinformation continue 
Le rôle d’Al Jazirra dans le conflit libyen 
La célèbre chaîne d’information est présentée depuis un an comme la voix des peuples arabes en quête de liberté. Elle est pourtant une arme politique très bien manipulée par les dirigeants du pétro‑état du Qatar. Après avoir diffusé de faux reportages sur la Libye et dissimulé une partie de la répression à Bahreïn, la chaîne appuie aujourd’hui la diplomatie qatariote dans sa lutte contre Bachar El‑Assad. La technique est simple : diffuser des images de meurtres et les imputer au gouvernement syrien, tout en empêchant la diffusion des images des massacres commis par les insurgés contre d’autres civils. Le tout en appelant la communauté internationale à aider le peuple syrien à se débarrasser de ses dirigeants. 

Le Qatar est‑il le seul état de la région à souhaiter la chute d’Assad ? 
Non, d’autres Etats sunnites exportateurs de pétrole s’inscrivent dans cette démarche. Ainsi, les rebelles syriens, quand ils ne posent pas de bombes, se battent avec des armes envoyées clandestinement par l’Arabie saoudite via la Jordanie. 

Pourtant, les insurgés sont éclatés, comme le reconnaît Alain Juppé, entre clans, religions, situations géographiques et sont donc incapables de diriger le pays. Mais comme d’habitude, les gouvernements occidentaux ont choisi de soutenir un comité de gouvernement provisoire, ici le CNS, constitué de musulmans sunnites intégristes. Après Saddam Hussein, Moubarak et Kadhafi, il s’agit de lutter contre l’un des derniers bastions du nationalisme arabe en jouant la carte de l’islamisme et en livrant les minorités chrétiennes à un sort tragique. 
Bachar El‑Assad est‑il unanimement critiqué en Occident ? 
Si les dirigeants condamnent Assad et relayent la propagande sunnite dictée par le Qatar et l’Arabie saoudite, des voix discordantes tentent de se faire entendre. Ainsi, il y a deux jours, samedi, des manifestations en soutien à Assad et au peuple syrien ont eu lieu dans de grandes villes occidentales, de Paris à Prague, de Vienne à Montréal ! Mais ces manifestations‑là, les médias de l’oligarchie ne vous en ont diffusé aucune image ! 
Grèce : un énième plan de sauvetage 
La Grèce est encore loin d’être sortie d’affaire 
Jeudi, le Fonds Monétaire International a approuvé un prêt à la Grèce de 28 milliards d’euros. Cette somme était prévue par le second plan de soutien doté de quelque 130 milliards d'euros. Il met également à contribution la BCE et les Etats de l’Union européenne. Dans le même temps, les créanciers privés de la Grèce renonçaient à quelque 105 milliards d'euros certains qu'ils ne seraient jamais remboursés. 

Quels sont les effets attendus de ce plan ? 

A court terme, les dirigeants européens comme ceux du FMI ne se font plus d’illusions. Ils considèrent qu’il faudra attendre — au moins — 2020 pour que le poids de la dette grecque représente moins de 120 % du PIB. 

Pourquoi ces sommes considérables n’arrivent‑elles donc pas à sortir la Grèce de cette crise ? 

Les raisons sont multiples. Par exemple, les réformes fiscales adoptées depuis trois ans n’ont que peu d’effets immédiats pour les finances publiques : en effet, l’administration fiscale grecque s’illustre depuis des siècles par son incapacité à collecter efficacement l’impôt.

Pourtant, le peuple grec doit faire des sacrifices importants : le salaire minimum, à l’image de nombreux revenus, a été diminué de 22 %. 

Laxiste pendant de trop nombreuses décennies, l’Etat peine à imposer la discipline nécessaire à son désendettement. 

Peut‑on envisager d’autres solutions pour remettre sur pieds l’Etat grec ? 
Dans un rapport publié vendredi, le FMI juge qu’il faudra, je cite : « Presque certainement une nouvelle intervention des organismes internationaux, sans quoi on [aboutira] à un défaut souverain ». 

Dans le même temps, le président de l’Eurogroupe Jean‑Claude Juncker estime que les créanciers de la Grèce auraient dû inciter davantage la Grèce à soutenir son activité. 

Quant à une sortie de la Grèce de la zone euro, elle reste présentée par le concert des dirigeants internationaux comme présentant un risque majeur de contagion. 
Allemagne : Beate Klarsfeld battue aux élections 
En Allemagne, le nouveau président fédéral a été élu hier. Il s’agit d’une élection anticipée ? 

En 2010, c’est Christian Wulff qui avait été élu pour cinq ans, soutenu par le centre‑droit de Madame Merkel. Mais il y a un mois, alors que le Parquet de Hanovre demandait la levée de son immunité suite à une affaire de prévarication, le président Wulff a démissionné. Il a donc fallu élire son successeur. 

Et donc, hier dimanche, c’est Joachim Gauck qui a été élu : qui est‑il ? 
Gauck est un pasteur luthérien anticommuniste qui, à la réunification, est devenu commissaire fédéral aux archives de la Stasi. Il s’était déjà présenté à la présidence en 2010, mais avait été battu par Wulff. 
Par qui était‑il soutenu lors de l’élection présidentielle d’hier ? 
Par le parti Social‑démocrate et les Verts, mais aussi par la majorité parlementaire de centre‑droit, Angela Merkel ayant finalement consenti à le soutenir ! Une majorité particulièrement transversale, donc. 

Hier il était opposé à une candidate que les Français connaissent bien puisqu’il s’agit de Beate Klarsfeld 
Oui, et le moins que l'on puisse dire, c'est que sa candidature suscitait bien des interrogations quant à la cohérence de ses engagements. Madame Klarsfeld était soutenue à l’élection par le très à gauche parti « Die Linke »… alors même qu’en France, c’est la droite libérale de Nicolas Sarkozy qu’elle soutient ! 
Quel était l’enjeu de cette élection ? 
Honnêtement : pas fondamental. Le régime allemand est un régime parlementaire classique où le vrai pouvoir exécutif est entre les mains d’un chancelier et où le président de la République a un rôle globalement honorifique… Il s’agit surtout d’une figure morale garantissant les institutions. Mais en cas de désaccord avec la politique de Merkel, Gauck n'hésitera pas à faire connaître son opinion. 
Brèves françaises. 
Le mystère des assassinats de parachutistes français. 
Reste entier. 
La semaine dernière trois parachutistes du 17e RGP étaient abattus à Montauban. Deux jours plus tard un quatrième parachutiste était tué à Toulouse. Deux certitudes : c’est la même arme qui a servi et donc le même tueur. Tous les soldats revenaient d’Afghanistan. Aucune hypothèse n'est à écarter : un tueur antimilitariste, un règlement de comptes. Mais quel règlement de comptes ? Les militaires français en savaient‑ils trop sur leurs actions en Afghanistan ? Certaines sources se questionnent sur un retour d’intervention discrète en Syrie. Dans l’état actuel de l’enquête aucune piste ne peut être tout à fait exclue. 
Un directeur d’abattoir crée un étiquetage certifié 
« non halal » 
C’est une première en France : les abattoirs Alazard et Roux, installés à Tarascon dans les Bouches‑du‑Rhône, ont décidé de mettre en place un étiquetage « non halal ». 
Les pièces de viandes issues de la filière traditionnelle porteront désormais la mention « abattage conventionnel garanti ». 
Les 2.000 tonnes de viande vendues par cette entreprise représentent cependant une goutte d’eau dans l’océan des 5,7 millions de tonnes de viande commercialisées en France chaque année. 
Brèves internationales 
Harlem Désir se cherche une stature internationale 
L’élu socialiste est allé faire le malin à Budapest dans une manifestation d’opposants à Viktor Orban. Le rassemblement était présomptueusement intitulé « Un million pour la liberté de la presse, » mais n'a rassemblé que 40000 personnes. A l’inverse, les partisans d’Orban étaient 200.000, à soutenir leur président dans les rues de la capitale hongroise. 

Harlem Désir a cru bon de fustiger, je cite : « Un régime ultra‑autoritaire » ; curieux que ce régime, s’il est autoritaire, ait laissé ses opposants manifester aussi librement…
L’ancien chef des renseignements libyens a été arrêté 
L’agence mauritanienne d’information a annoncé samedi l’arrestation d’Abdallah al Senoussi. Beau‑frère de Mouammar Kadhafi, il était jusqu’à la prise de pouvoir par les insurgés libyens le chef des services de renseignement du pays. 

Senoussi a été arrêté à l’aéroport de Nouakchott en possession d’un passeport malien falsifié. 

Aussitôt, le parquet général libyen a demandé son extradition. La France a transmis à la Mauritanie une demande similaire, Senoussi ayant été impliqué dans l’attentat contre un DC‑10 d’UTA qui avait fait 170 morts dont 54 français en 1989. 
Le chiffre du jour 
c’est 36 % 
36 % seulement c’est le pourcentage de la population grecque au travail sur le chiffre de la population totale. Un chiffre inquiétant corroboré par des constatations pratiques : dans le centre d’Athènes un commerce sur trois a fermé depuis la crise. Le citron grec étant pressé de toutes parts, la population a recours au système D : l'échange de produits hors du circuit traditionnel permet d'échapper à la fois à la TVA et aux taxes sur les profits individuels ou d'entreprise. Comme le constate avec beaucoup de prudence Peter Praet le chef économiste de la BCE : «… la situation reste fragile ». Pour mémoire, la BCE avait prévu une contraction de 3 % de l’économie grecque en 2011, la récession a été du double soit 6 %. 
La première phrase du jour 
nous la devons à une vedette de variété 
La chanteuse populaire Hélène Ségara a évoqué certains abus constatés aux Restos du cœur, je cite : « Quand j’entends les bénévoles qui me disent que des gens font la queue pendant des heures et que d’un seul coup, il arrive deux ou trois types en Mercedes qui viennent chercher leur panier‑repas, je me dis que certains profitent du système ». Fin de la citation. Sa critique ne s’arrête pas là, mais s’étend à la classe politique dans son ensemble et à la gauche anticapitaliste en particulier. Position suffisamment rare chez les artistes pour être relevée. 

La deuxième phrase du jour 
elle est signée Jean‑Marie Le Pen… 

Le président d’honneur du Front national a déclaré, au sujet de Jean‑Luc Mélenchon ; je cite : « La cour le pousse parce qu’il est d’une gauche comme elle les aime. Ce n’est pas le bourgeois gentilhomme, c’est le bourgeois méchant homme, mais c’est une bourgeois. Un leader révolutionnaire de façade. Il a été sénateur pendant vingt ans et n’a pas fait trembler le Sénat par ses éclats révolutionnaires ». Fin de la citation. 
La troisième phrase du jour 
Nous la devons au grand mufti d’Arabie saoudite. Estimant que l’islam doit être la religion exclusive de la péninsule arabique, il a déclaré le 12 mars dernier, je cite : « Qu’il est nécessaire de détruite toutes les églises qui y sont situées ». Fin de la citation. Une semaine après, les professionnels de l’indignation n’ont toujours pas condamné les propos de cette figure incontournable du sunnisme saoudien. 

La plaisanterie du jour, ou peu s’en faut 
Le ridicule du jour nous vient d’Autriche où l’antiracisme obsessionnel touche la gastronomie. Une association de restaurateurs veut débaptiser certains plats jugés offensants pour certaines minorités. Ainsi, « l'escalope tzigane » ou le « pain nègre » disparaîtraient des menus. 

Les communautés monastiques en France semblent plus tolérantes, qui n’ont jamais protesté contre les religieuses ou les pets de nonnes de nos pâtisseries. 
L’hommage du jour 
Nous le rendons au patriarche copte, Chenouda III, qui est décédé samedi dernier. Une grande perte pour les chrétiens égyptiens. 

La commémoration du jour 
Le 19 mars 1962 
C’est la date des accords dits d’Evian, il y a 50 ans aujourd’hui, accords qui menèrent à l’indépendance de l’Algérie. Au-delà des interprétations de l'histoire, c'est dans les semaines qui suivirent que plus de 150000 harkis et des milliers de pieds‑noirs furent massacrés par le FLN. Pour commémorer leur mémoire le Renouveau français organise une marche aux flambeaux ce lundi 19 mars. Cette marche aura lieu à 19 h 30, place Valhubert en face de la gare d’Austerlitz côté Jardin des Plantes. 
La bonne nouvelle du jour 
c’est l’élection du Parc du Puy‑du‑Fou au titre de : « meilleur parc à thèmes du monde » 
Comme quoi, l’enracinement, l’histoire et l’identité sont capables de supplanter la culture mondialiste uniforme… Vive le Puy‑du‑Fou, vive la Vendée, vive la France ! 
